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Koalas menacés par les incendies en Australie : 
l'appel à l'aide d'une 
Châtelleraudaise 

 

 

 

En Australie où elle vit depuis 2014, la Châtelleraudaise Aline Hunter 
est bénévole dans un centre de soins pour koalas, gravement touchés 
par les incendies. 
Plus qu’un appel à l’aide, c’est un cri du cœur pour les koalas que lance Aline 
Hunter. Cette femme de 48 ans, dont la famille réside à Châtellerault, dans la 
Vienne en France (1), habite sur la plus grande île du monde depuis six 
ans. « J’ai quitté la France par amour pour un Australien, Adam, aujourd’hui 
mon mari », sourit-elle.  
Le couple vit à Lismore, ville de 30.000 habitants située en Nouvelle-Galles 
du Sud, à 800 km au Nord de Sydney. La région n’a pas été épargnée par les 
incendies, même si la situation n’est pas comparable avec celle, dramatique, 
dans le sud du pays. 

Infirmière de profession, Aline Hunter travaille bénévolement, sur son temps 
libre, dans un centre de soins pour koalas. « C’est une merveilleuse petite 
structure, qui existe depuis trente ans, gérée par l’association « Friends of 
the koala ». Il y a deux salariés et une centaine de bénévoles, des gens 
formidables. C’est une sorte de mini-hôpital pour marsupiaux. Nous 
accueillons jusqu’à 31 koalas blessés et/ou en danger pour les soigner. En 
parallèle, le centre fait des replantations d’eucalyptus (2) et va sensibiliser les 
plus jeunes dans les écoles. » 
 

« Un tiers des 80.000 koalas ont péri à cause des incendies » 

Une fois guéris, les animaux sont relâchés dans leur forêt. Du moins quand 
c’est possible, car le marsupial australien est, par nature, très fragile. Si en 
plus il a été affaibli… « En trente ans, sur les 5.000 spécimens recueillis par le 
centre, seulement 1.300 ont pu être réintroduits ; les autres n’ont pas survécu 
ou ont dû être euthanasiés. » 
Preuve de sa grande vulnérabilité, le koala est aujourd’hui classé parmi les 
espèces en voie d’extinction. Et la catastrophe australienne n’arrange 
rien : « Selon les spécialistes, il restait 80.000 koalas en Australie avant les 
incendies (10 millions il y a deux siècles), explique Aline. Un tiers d’entre eux 
auraient péri depuis. Certains ont été pris au piège par les flammes, les 
autres sont morts de faim ou de soif à cause de la destruction de leur milieu 
naturel. » 
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Parce qu’il y a « urgence à agir », Aline Hunter a lancé, un appel aux dons 
pour aider le centre où elle s’implique. Elle a entraîné aussi son père qui, 
depuis la France et Châtellerault, propose de servir d’intermédiaire pour le 
recueil des dons. 

« Avec le déclenchement de l’aide internationale, des millions d’euros arrivent 
en Australie, décrit l’infirmière. Cet argent ne va pas forcément jusqu’aux 
petits centres. En invitant les gens à aider Friends of the koala, je peux 
garantir la bonne utilisation des fonds. » 

Au centre de Lismore, les projets ne manquent pas : « Nous voulons 
notamment construire une crèche pour koalas orphelins et aménager un 
grand enclos avec des petits eucalyptus pour leur apprendre à être 
autonomes avant de les remettre en liberté. » Et Aline Hunter de 
conclure : « Je n’attends pas des millions. Chaque dollar compte et nous 
aidera à faire avancer la cause des koalas. » 

Pour donner : friendsofthekoala.org ou via l’Université familiale de 
Châtellerault (courriel : universite.familiale@gmail.com. L’association 
fera un reçu fiscal et assurera le transfert du don). 

(1) Son père, Guy Pailler, a créé l’Université familiale de Châtellerault et est 
président de l’Union départementale des associations familiales de la Vienne. 
(2) Le koala se nourrit exclusivement de feuilles d’eucalyptus. 

« Le gouvernement est le premier fautif » 

En Nouvelle-Galles du Sud, témoigne Aline Hunter, « les incendies ont 
démarré en août 2019. On a connu de gros feux en octobre-novembre, 
essentiellement dans des zones inhabitées ; le plus proche à une vingtaine de 
kilomètres de Lismore. A un moment, toute notre ville était recouverte de 
fumée. On ne voyait plus le moindre coin de ciel bleu, c’était irrespirable. » 
A l’époque, précise-t-elle, « personne n’en parlait encore. Le gouvernement, 
dans un déni total, ne s’en préoccupait absolument pas. C’est le premier 
fautif. Scott Morison, le Premier ministre, a laissé pourrir la situation. Résultat, 
peu à peu, les feux ont commencé à descendre, à prendre de l’ampleur… 
Jusqu’à devenir hors de contrôle lors de cette fameuse nuit du 
31 décembre. » 

 

                                        D’ après: https://www.lanouvellerepublique.fr/ 
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Lisez l’article et répondez aux questions 

 

1. Aline Hunter s’est installée en Australie en 2014. 

Vrai □       Faux □ 

 

2. Elle est bénévole dans un Centre de soins pour Koalas touchés par les 

incendies en Australie. 

Vrai □       Faux □ 

 

3. Elle habite où avec son mari ? 

………………………………………………………………………………… 

4. Sa région n’ pas était touchée par les incendies. 

Vrai □        Faux □ 

 

5. Quel est son métier ? / Qu’est-ce qu’elle fait dans la vie ? / Quelle est 

sa profession ? 

…………………………………………………………………………………. 

6. Le Centre de soins pour Koalas a été fondé juste après les incendies 

de 2019. 

Vrai □        Faux □ 

7. Cette association compte 100 □       200 □      300 □ bénévoles 

 

8. Citez trois missions du Centre : a) ………………………………….. 

b) ……………………………………………………………………… 

c) ……………………………………………………………………….. 

      

9.  Aujourd’hui le Koala est considéré comme une espèce en disparition. 
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          Vrai □      Faux □ 

10. Citez deux raisons pour lesquelles les Koalas sont en danger 

a) ………………………………………………………………… 

b) ………………………………………………………………… 

 

11. Pourquoi Aline a lancé un appel aux dons ? 

…………………………………………………………………………. 

12. Son père qui vit en France s’implique à cette campagne. 

Vrai □            Faux □ 

 

13. Quels sont les projets de l’association « Friends of the Koalas ». 

…………………………………………………………………………………

………………………………………………………………………………… 

  

    

 


